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Kribi	 était	 la	première	destination	de	 cette	mission	d’octobre	2017.	C’était	un	vœu	de	
Charles	 de	 clore	 enfin	 ce	 programme	 car	 une	 première	 formation	 avait	 déjà	 eu	 lieu	
(Charles	et	Roger)	en	2013,	et	 il	semblait	que	 l’équipe	sur	place	se	décourageait	de	ne	
pas	voir	de	suites	à	ce	premier	déplacement	pour	enfin	démarrer	la	radio	tant	attendue.	
Après	s’être	enquis	de	l’ajournement	du	projet		«	radio	Bonne	Nouvelle	»	à	Kribi,	ce	qui	
aurait	 pu	 créer	 une	 concurrence	 préjudiciable,	 le	 CA	 de	 Radio	 Ebene	 Développement	
pris	 la	décision	de	finaliser	ce	projet.	 J’acceptais	d’en	être	 le	pilote.	Après	un	temps	de	
préparation	active	(réalisation	du	planning	de	formation	avec	l’aval	d’Alphonse	Teyabe	
notre	 coordinateur	pour	 le	Cameroun	 -	 achat	des	billets	d’avion	vers	Douala	–	hôtel	 à	
Paris	 –	 réservation	 des	 voyages	 SNCF	des	 deux	 formateurs	 (Christian	Masson	 et	moi-
même)	 et	 début	 de	 listing	 et	 rassemblement	 du	matériel	 pour	 équiper	 la	 station	 par	
Christian	Gaspoz),	Alphonse	envoie	 finalement	à	Kribi	une	personne	de	son	entourage	
qui	lui	signale	que	l’équipe	sur	place	n’est	pas	prête	pour	démarrer	ce	projet.	Il	propose	
d’ajourner	ce	projet	et	de	nous	tourner	vers	Ebolowa.	Ebolowa	était	le	deuxième	projet	
que	Charles	avait	à	cœur	de	poursuivre.	Nous	nous	sommes	donc	concertés	et	avons	fini,	
à	quelques	uns,	par	téléphone,	de	prendre	la	décision	d’accepter	cette	proposition	plutôt	
que	de	perdre	de	l’argent	à	tout	annuler.	Christian	Gaspoz	confirma	que	l’ensemble	du	
matériel	 correspondait	 à	 ce	qui	 était	programmé	pour	Kribi	donc	pas	de	problème	de	
son	côté.	Côté	réservation	des	vols	;	il	fallait	rajouter	un	Douala	–	Yaoundé	car	Ebolowa	
se	 trouve	à	proximité	de	cet	aéroport.	 J’ai	pu	 faire	 le	changement	de	billets	mais	pour	
l’aller	 seulement,	 il	 était	 trop	 onéreux	 de	 le	 faire	 également	 pour	 le	 retour.	 La	
réservation	 finale	 était	 donc	:	 Paris	 –	 Bruxelles	 –	 Yaoundé	 pour	 l’aller,	 et	 Douala	 –	
Bruxelles	–	Paris	pour	le	retour.	Le	déplacement	entre	Yaoundé	et	Ebolowa	à	l’aller	se	fit	
en	 voiture	 (1H30	 environ)	 et	 Ebolowa	 –	 Douala	 en	 voiture	 puis	 bus	 (4	 heures	 entre	
Yaoundé	et	Douala).	
Arrivée	à	l’aéroport,	Alphonse	nous	attendait.	Nous	avons	dormi	à	la	SIL	(Yaoundé)	un	
centre	 d’hébergement	 chrétien	 et	 de	 formation,	 particulièrement	 pour	 les	métiers	 de	
traduction	et	d’alphabétisation.	Le	lendemain	matin	nous	fumes	reçu	par	Son	excellence	
M	le	Ministre	des	Affaires	extérieures,	M’Bella	M’Bella	dans	son	bureau.	C’est	avec	grand	
plaisir	que	je	retrouvais	ce	frère	pour	la	troisième	fois	(les	premières	fois	il	n’était	–	si	
j’ose	dire	 -	qu’Ambassadeur	du	Cameroun	en	France.	C’était	à	Ndoungué	avec	Charles,	
puis	 à	 Bangangté	 en	 avril	 dernier),	 nous	 y	 retrouvions	 également	 Jean-Luc	 notre	
président	 en	 déplacement	 au	 Cameroun	 pour	 les	 Editions	 Vida	 et	 qui	 fut	 également	
présent	 aux	 précédentes	 rencontres.	 Enfin	 nous	 retrouvions	 Alphonse	 et	 Elvis,	 notre	
technicien	 radio	 local	 qui	 travaille	 avec	RED	depuis	des	 années.	 La	 visite	 fut	 plus	que	
courtoise…	 fraternelle	et	 dura	 tant	 que	 l’ambassadeur	 de	 Grande	 Bretagne	 qui	 le	
Ministre	 devait	 recevoir	 après	 nous,	 attendait	 patiemment	 dans	 un	 salon	 d’accueil	
annexe!	Puis	départ	en	voiture	pour	l’hôtel	des	Destinées,	à	Ebolowa,	qui	était	notre	lieu	
d’hébergement	 et	 de	 formation.	 Alphonse	 qui	 avait	 reçu	 quelques	 consignes	 de	 notre	
part,	au	niveau	nourriture	(car	l’expérience	de	Bangangté	et	mon	état	de	santé	ensuite,	
ne	 furent	 pas	 concluantes	 la	 fois	 précédente)	 avait	 mis	 l’équipe	 d’accueil	 (dite	 de	
«	protocole	»	au	pli.	Des	«	mama	»	de	l’Eglise	étaient	là	chaque	jours	pour	nous	faire	nos	
repas.	Légumes	 trempés	dans	 l’eau	de	 javel	puis	 rincés	à	 l’eau	minéral	!	du	coup	nous	
pûmes	 manger	 même	 des	 crudités	 sans	 danger.	 L’accueil	 d’une	 manière	 générale	 fut	
vraiment	au	top.	Le	samedi	après	midi	dans	un	temps	de	liberté,	on	nous	fit	découvrir	un	
site	touristique	très	agréable.	Nous	avons	demandé	que	nos	«	mamas	»soient	du	voyage	



ce	 qui	 fut	 heureusement	 fait	 …	 nous	 payâmes	 les	 frais	 supplémentaires	 occasionnés	
évidemment.	
Dès	 notre	 arrivée,	 les	 stagiaires	 déjà	 présents	 en	 salle	 de	 conférence,	 nous	 fimes	 une	
introduction	 officielle	 à	 la	 formation	 animée	 par	 Alphonse,	 en	 présence	 de	 Mme	 la	
déléguée	 du	Ministre	 de	 la	 Communication,	 Jean-Luc	 pour	 RED,	 le	 pasteur	 de	 l’Eglise	
Congrégation	 Baptiste	 qui	 nous	 accueillait	 et	 les	 deux	 formateurs	 déjà	 présents.	 Le	
troisième	formateur,	Dieudonné	Dinamo,	nous	rejoignit	le	lendemain.	
	
Surprise	 au	 début	 de	 ce	 séminaire	:	 nous	 avions	 non	 moins	 qu’une	 quarantaine	 de	
stagiaires	 devant	 nous	!	 Nous	 avons	 même	 signé	 plus	 de	 45	 attestations	 de	
participations	au	séminaire,	en	fin	de	formation.			
Plusieurs	 pasteurs,	 hommes	 ou	 femmes,	 plusieurs	 personnes	 émanant	 d’une	 autre	
communauté	 ecclésiale	 que	 l’Eglise	 organisatrice	 ce	 qui	 était	 particulièrement	
appréciable.	Nous	avons	d’ailleurs,	à	plusieurs	reprises,	pu	apprécier	l’esprit	d’ouverture	
des	organisateurs	et	leur	désir	de	collaborer	avec	les	autres,	sans	esprit	de	prosélytisme.	
L’évangélisation	d’abord		et	l’éducation	et	le	développement	comme	corolaires.		
Les	 journées	 de	 formation	 s’enchaînèrent	 sans	 problème	 malgré	 le	 nombre.	
Evidemment	 les	 ateliers	 pratiques	 étaient	 plus	 difficiles	 à	 gérer,	 ce	 qui	 a	 été	 un	 peu	
soulevé	 lors	 de	 l’évaluation	 finale	 du	 séminaire.	 Pas	 assez	 de	 pratique	 pour	 certains.	
Mais	d’autres	louaient	notre	formation	pour	le	côté	pratique	de	l’enseignement…	
Les	 vidéos	 de	 soutien	 ou	 les	 PowerPoints	 d’une	 part	 mais	 aussi	 les	 enseignements	
imagés	de	Christian	et	ses	histoires	racontées,	ou	bien	la	reprise	plus	contextualisée	de	
certains	 enseignements	 par	 des	 exemples	 donnés	 par	 Dieudonné,	 enseignant	
camerounais,	tout	cela	participait	à	la	bonne	marche	de	notre	séminaire.	
Plusieurs	stagiaires	avaient	soit	déjà	vécu	une	 formation	de	communication	radio,	soit	
travaillaient	déjà	dans	cette	radio	locale	qui	avait	démarré	sans	nous	attendre	avec	les	
moyens	 du	 bord.	 Ils	 profitaient	 donc	 de	 cette	 formation	 après	 quelques	 heures	 de	
micros.		
Le	dernier	jour,	après	évaluation	personnelle	et	bilan	du	séminaire,	un	culte	d’action	de	
grâce	avec	remise	des	cadeaux	aux	formateurs	et	des	attestations	(les	parchemins	selon	
le	 vocable	 employé)	 aux	 stagiaires.	 Le	 tout	 terminé	par	une	 série	de	photos	 comme	à	
l’habitude.	
La	station	radio	a	pour	nom	:	Glory	FM	est	émet	sur	103,7	Hrz	.	Le	studio	a	été	agrandi	
sur	conseil	d’Alphonse	et	le	matériel,	très	succinct	au	départ,	fut	vite	remplacé	par	celui	
que	nous	apportions.	Elvis	a	dû	travailler	d’arrache	pied	pour	terminer	l’antenne	dipode	
en	temps	et	heure.	De	fait	c’est	le	lendemain	seulement	qu’il	put	hisser	l’antenne	sur	le	
pylône	dès	6	heures	du	matin.	L’émetteur	émet	à	plus	de	400	W	et	arrose	une	région	de	
près	de	100	km	car	le	relief	ne	parasite	pas	beaucoup	la	diffusion.	Elvis	en	a	fait	le	test	
lors	de	son	voyage	retour	vers	Yaoundé.	
En	conclusion,	 je	pense	pourvoir	dire	que	cette	 formation	et	 ce	 re	démarrage	de	cette	
radio	 Glory	 FM	 en	 d’excellentes	 conditions	 fut	 une	 bonne	 chose.	 Tous,	 stagiaires,	
responsables	d’Eglise,	nous	exprimèrent	souvent	leur	reconnaissance	et	nous	promîmes	
que	 nous	 répercuterions	 cette	 reconnaissance	 auprès	 des	 donateurs	 et	 autres	
participants	à	RED.	
	


